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- Dans cette lettre, reprit le chevalier, vous déclarez qu'il
eqt en votre pouvoir de placer la couronne de Bohême surla tête.
du Duc d'Autriche.

C'est la vérité, réponidit M. Cyprien.
Mais comment se fait-il'qu'une personne dont la vie paraît

étre vouée à la pénitence et a la mortification désire se mêler
d'affaires politiques d'une si haute importance?

Et en prononçant ces paroles, le chevalier indiqua du regard
la ceinture de M. Cyprien et ses chaussures qui ressemblaient
piesqu'à des sandales.

- Pour ce qui est de mes motifs, répondit ce dernier après
quelques instants de réflexions, vous'auriez pu m'épargner i em-
barras d'avouer q'ils sont d'une nature, égoîstei vous. auriez pu
le deviner sans me forcer à vous le <ire.

- Il est préférable que nous nous entendions sur tous les points,
dè's le début de nos négociations, observa le chevalier. Veuillez
alors m'expliquer les.moyens que vous avez à votre disposition,
.et quelle récompenR vous demandez pour mettre ces moyens a
la disposition dit Due d'Autriche. .

- Votre Excellence est sans doute étrangère aux aflaires de la
Bohme, et elle ne sait petit-être que*ce que la renommée lui en
a appris de l'état de. confusion où est plongé cer malheureux
pays.

-- Vous avez lit juste, répliqua Henri de Brabant; et je m'es-
timerais très-heureux si vous vouliez me dessiner en quelques
mots la poition.exacte des partis et des intérêts qui se disputent
le pouvoir.

Très-volontiers, seigneur-chevalier, répondit M. Cyprien. Il
y a vingt ans que Jean Huss commença à prêcher la réforme.
Un grand concile de souverains et de prélats s'assembla à Cons-
tance, et Jean Hus ayant été cité devarit ce tribunal auguste fût
'accusé d'hérésie. Votre Excellence sait quel en fut le résultat.
Jean Russ fut condamné et brûlé. Mais les idées qu'il avait se-
mées en Bohème ne furent pas perdues avec les cendres de son
bûcher. L'ouvre qu'il avait cormençée fut continuée, secrète-
ment d'abord, puis au grand jour, lorsqu'il y a deux ans, les réfor-
mateurs ont trouvé un nouveau. chef dans la personne' de Jean
Zitzka, surnommé le Bor-ne. Cet homme, qui a su faire tourner
à son projet les passions âe la foule, était grand chambellan de
Wenzel, roi de Bohême.

- Est-ce ne Zitzka, en se déclarant contre sonsouverain ne
cédait pas à des raisons personnelles! demanda le chevalier. Du
moins, ajouta-t-il, c'ert le bruit qui est arrivé jusqu'à la cour
d'Autriche.

- Je crois, en effet, qu'on a raconté quelque chose comme cela,
répondit Cyprien en jetant un regard furtif sur le chevalier.

Puis apres une pause d'un instant, il continua: - Nous ne
perdrons pas notre temps à discuter de telles puériles bagatelles.
Qu'il nous suffise de savoir que Zitzk'a s'est mis à la tête (le ceux
qui se disent les vengeurs de Jean Huss, et les ennemis de la
royauté ! En vain le roi Wenzel a-t-il cherché à apaiser la fureur
de Zitzka. Sa Majesté était prisonnière dans son palais et le ter-
rible chef de bandes gouvernait selon son bon plaisir la ville de
Prague et les districts environnants. A cette époque, j'habitais
dans une modeste maison à Prague, et comme le roi n'osait rece-
voir ses anciens serviteurs, de crainte d'enconrir la colère de celui
qui de son ami était devenu son maître,: il se souvint de moi, et
me pria de l'aller voir secrètement, la nuit. Six mois se sont écou-
lés depuis que le roi a rendu le dernier soupir; niais sur son lit
de' mort, il me confia le soin- de veiller 'sur son enfant unique, la
princesse Elisabeth. Il me fit, en outre, le dépositaire de son tes-
tament et de ses dernières volontés'; il me révéla où étaient les
'trésors qu'il avait amassés, et'qu'il tremblait de voir tomber dans
les mains de ses ennemis. La princesse Elisabeth, qui est main-
tenrt 'dans" sa dix-huitième année et dont la' beauté- est admi-
rable, est en- sûreté dans une retraite où' personne ne se doute 'de
son rang; - car ce serait folie de la proclamer Reine de Bohême,
au moment où Zitzka règne et commande à son gré. Ainsi donc,
depuis six mois, le royaume est sans monarque, déchiré'par les
discussions, et'ne connaissant'd'autre gouvernement que'celui de
la terreur établi par Zitzka.

--- Telle estila situation de la Bohême, dlit le chevalier d'un
ton pensif. A présent, M. Cyprien, quelles sont vos intentions à
l'égard du Duc d'Autriche? demanda-t-il après un instant dle
profonde rêverie.-(A continuer.)
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STATIOS

Pointe-Lévi ...-
Hadto w..
Clinudibre Jonction
S. Jeli c rysosto'e
St. Henjrf .. ... ....
Si. Charle........
St. M'ichel ........
Si. 'ilrSi. François..•
Si. Pierre .........
St. Thoas....
Cup St. tlmco... 6

IIet .....

Trois Saumons....
Si. Jeni 'ort Joli..
Elgin Rond.
.i. Ioci ..........
Ste. Anno .......
Rtivière-Ouelle..
St.Deniu.
St. Pasehal.Ste. Hdlene.
St. Andrd;..;..
St. Alexnndr.....
Lake Rond. ......
River du Loun.

Alcer 'Retour

9-30A 4-00 pu
940 .3-50

10-05 3-30*
10-20 3-10
10-40' 2-50v
11-10 .2-15
11-35 1-50
11-48 1-35
12-0- 1-13
12-20 1-00

2.-4' 12-40"
1-20 12-13'1-32 12-00
1-W0 1-5

-2-0.5' -30
2-16 11-15
2-35' 10-50
2-47 10-37
8-00 10-20
3-30 '9L50.
3-5o 9-25
l-O8. 9-05...
4-25 -.845
4-45 s-20.

s205'
6-15. 7-50
5-35 .7-25
6-5M 7-00
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ARTICLES:TE,'FANTAIS.Ue EC

Lalst de pîno dtrbac

sera publide nu prochi n

CHEMIN DE FER IMTERCOLONlAL.

L ES Commissaires nuommés' pour cdn-
truire le: Chemin, de Fer Interlolonial

donneènt.Avis Public qu'ils sont maintenant
prêts à faire construire 4sections de la ligne.

Les sections Nos. 1 et 2 coriipreiinent en'
viron 40 milles,'à partir d'une joictioni du
Grand Tronc de; Chemin de' Fer, près.de la
Rit ière.dn-Lonp, .etl chaque section sera
d'environ 20 milles de longueur.

La section No 3 serLa d'enviion 26 milles
de longueur, et est située entre 1.i côté Est
de 'la rivière Ristiqouche jusque près' de
Dalhousie dans le-' ouveaÎi-Brunswick.

La seétioi No. 4 sera d'enviroin 24 milles
de longueur, et est située entre A'mherst et
la Rivière Philip dans la Nouvelle-Ecosse.

Les plans et prdis avec le devis et les
conditions du contratseront exhibês aux bu-
reaux des Commissaires à OttawatRivière
du-Loup,- Dalhousie, St. Jean et Halifax, le
et après le 11 janvier 1869, et des soumis-
sions. scellées adressées 4 aux commis-
saires du Chemin de Fer Intercoloial,"
seront reçues à leur bureau à Ottawa jus-
qu'à 4 heures du 8 février, 1869.

A.WALSH,
EDW. B. CHANDLER,
C. J. BRYDGES,
WILLIAM F.- COFFIN:

N. B.-Des, soumissions seront sous pet
demandées pour d'autres sections de 'la
ligne, aussitôt que les plans seront suffi-
samment avancés'

Ottawa; 19 décembre, 1869.


